
A ROUBAIX 
Ce %ue les MeisJktes 

oe pe ivent nier 
Ne s'ulueionnant en aucune façon sur 

la» résultat» du scrutin du S mai qui ren­
verra A la Mairie une majorité républi­
caine, le» aoclallatea inondant la vule de 
prospectus où il» étalent leur Impudence, 
leur ignorance et leur mauvaise loi. 

Quoi qu'ils disent, les faits parlent 
d'e«_-m*m»s et en faveur de 1 adminis­
tration sortante. La vérité — qu'ils s'»ffor-
eectt d'escamoter — est éloquente dan* «a 
ataraUdté brutale. 

frVKg, le» eeelaMsto» ont «uMM la 
mSr* avM un budget an d»fl»H et «es 

" ^ H é p u f c l l a a l n e ont payé le . datte» a»» 
Mileetivietea et clôturé leurs budget» avM 
«M exoédena 

Pepdant dix an», les socialistes n ont 
: Tien fait ponr Vembellissement de la 
: %ail».. L'administruUon Motte a exécuté 

toute une aérie de travaux d'utilité pu-
blic/ue dont tout le monde profite. 

Les sorialiates avaient sacrifié les in­
térêts de la ville aux intérêts de quelques-
uns. L'admlnMrrUion Motte s'est efforcée 
de réparer leurs fautes et y a réussi. 

Quel» sont les incapables ? Les élec­
teur» répondront dimanche en renvoyait 
las cai»d5u\ats social--:?* à leur comptoir. 

CANDIDATS • OUVERRICRS » 
Les coUectivistcs rmhaisirns ont la 

prétention de représenter la claese ou­
vrière. Seulement il y a ouvrier» et ou-
vrtera D'aucuns «ont assidus au travail, 
d'autres un peu moins ; d'autres enfin qui 
n'aiment guère à « ouvrer ». 

Dans qualla catégorie peut-on ranger 
les candidats socialistes ? 

Assurément dans la dernière, car sur 
las trente-six candidats au scrutin du 5 
mal, bien peu connaissent le chemin de 
l'usina ou l'ont peu connu. 

En fait de métier, ils n'en connalanent 
iru'un : celui d'eaclave do la pompe. 

PLUS DE 20 CABftR£Tla'RS 
La liste des candidats socialistes com­

prend M non*. Sur les SB, plue de 20 sont 
caibaretiers et veulent se faire offrir par 
las électeurs un fromage politique. Cer-
tas il n'y a pas o> sot métier, pas de pro­
fession dénonorante. Celle d* cabaretier 
vaut tout autre profession et nous sa­
vons mai nus cabaretiers roubaisiens qui 

Maia tout de même est-ce que les inté­
rêt» des travailleurs exigent qu'ils soient 
défendu» par plus de -"0 cabaretier». Le» 
autres professions sont-elles « tabou » 
pour ne pu- être représentées. Ne sont-
elles pas aussi intéressantes que celles des 
citoyens qui parlent beaucoup.... sur le 
zinc. 

Les électeurs roubats ia» ne sauraient 
accordée leur confiance à des hommes qui 
n'osent pas avouer leur profession, et se 
donnent comme exerçant un métier qu'il* 
ont — la pluipai-t — depuis longtemps 
délaissé. 

Leurs suffrages iront aux candidats de 
ki liste qui dans son ensemble repré­
sente assez ,-iidiéquatejnent les diverses 
n i a s s i o n s exercées dans notre ville, c'est-

re à la liste Motte. 

A WATTREL08 
Lss Candidats de l'Union Républicaine 

Démocratique 
J » Section : Mairie (Bureau de vote : Mai­

rie) — MM. Tliérin Joseph, maire, conseiller 
Sortant Beus.ait Louis, membre de la Com­
mission ' des Hospices, c. s. : Destailleur 
Emile. em-oUeiir. r. s. : Desfontalne Carlo», 
coutramaiirt.'. c. s. ; Laurent Leopold, phar­
macien «iousart François, licencié en droit, 
e s • Dubus Clément, repreat: tant de com­
mères i' ». : Jubaru Emu*, cultivateur, c. s. 

ï" Jàection : Vieille-PLace (Bureau de vota : 
i » o i e de la rue du Bureau.). — MM. Thértn 
Joseph, maire, c. s. ; Labbe Henri, blanchis­
seur de la ne», c. s. : Deffrenncs Henri, em 
nloye de commerce, e. *. : Léman Charles, 
c » • Lafebvre Clément, tisserand, c. s- ; 
MaltUstre Charles, représentant de commer­
ce, a a • 

* Section : CréUnler [Bureau de vote : 
Ecole de garions de la rue du Sapin-Vert). — 
MM Tliériii Joseph, maire, c. s. ; Clarisse 
I - B ' cultivateur ; Deschamps Henri, tisse­
rand . Duroulombier J. B., Pennel Jules, ma 
ratiher ; Gonton Etienne, petgneron ; Fran-
ehomm» Cyrille, rentreur • Plouvter Albert, 
tmvloyé de commerce ; Delecroix Louis, an­
cien cultivateur. 

',. section : BaUlerie (Bureau de veto : 
Ecole de garçons de la BaUlerie). — MM. 
Liagra J.-B.. adjoint au maire, r. s. ; Leruate 
I B . cultivateur, c. s. : Plouvter Louis, em­
ployé de commerce .ancien conseiller ; Leu-
ridan Louis, adjoint au maire, c. s. 

A CROIX 
Aux électeurs de Croix 
Neuf Jeunes gens, se disant républicain» 

démocrates proportionnantes, «e présen­
tant aux électeurs croisiens avec la préten­
tion de donner un* leçon de républlcanis-
m« et de dénouement démocratique aux 
candidats de la liste républicaine, dont 
certains combattaient déjà avant qu'ils i 
fussent nés. 

N'ayant ni motifs sérieux de faire bande 
à puri, ni idées nouvelles à proposer aux J 
électeurs Us ne sont pas embarrassés pour 
»t pau. Il» s'e.nparent tout simplement du 
programme de la liste républicaine, le dé­
marquent plutôt mal, et se réclament da 
la représentation proportionnelle, dont ils 
»e disent les seuls partisan", alors qu'au , 
»u de tous, le Comité Républicaine l'avait 

Proposée dès 1908, qu'il n'a cessé d'en faire 
objet principal de sa propagande, et 

qa'aujoiird'hiii ancor» t"U-- ses efforts ten- : 
rient à faire adopter ce n.ode de scrutin j 
»t juste, si loyal, à tow les partis organi­
sés de Croix. 

Les électeurs ne seront pas <Lupes d» . 
cette attitude, prise a un moment e t l'u- * 
mon s'impose plus que jamais. Les 27 can- | 
didats républicains sont assez connus pour I 
se passer du brevet que leur refuse le ', 
Jeune groupe filé plus haut, et ils seront 
acclames au scrutin du T> niai prochain, j 

L» Comité Républicain. I 

LA NAISSANCE DE LA QUATRIEME 
LISTE. UNE SIXIEME LISTE 
ECHOUE LAMENTABLEMENT. 

La» radicaux et ra4iea*s-*ortall*t*i 
Bous communiiiaeiu l-'Ur liste, qua BMMU 
tonnons à titre documentaire : 

Mirlier Alfred, employé ; Leftbvre Paul, 
ancien conseiller ; Cattaaa Jules, ancien 
conseiUer ; Brisboui Alfred, ancien conseil 
lar ; Bernard Louis, arrJiiiecte ; Al'.ard Jo 
seph chimiste ; Basaavilla Jules, clief de 
matériel ; Brévaux Henri, épicier ; Beu-
Irns Louis, painléar : Cornu Abélard. né­
gociant en métaux ; Dekeser Amédée, mar­
chand de charbons : Deleraut Prosper. 
Dorion Charles, employé ; Duponchelle 
eoupeur ; Delescluse Etienne, commerçant; 
Jules, agent d'assurances : F.strabaut Jac­
ques ' institutaur retraité ; Francq Victor, 
électricien ; Lardy Sylvain, employé ; Le-
febvre Elie, mécanicien ; Lepage Alfred, 

plové de chwnln de fer ; Mordois J.-B., 
nui'&iar ; NaUlis Victor, repréaenUmt 7 

Qorrtier Constant, fondeur : Robert Char-
lss, iournalisr ; Schinner Emile, mécani-
d f B ; Vanderhaagen Georges, employé ; 
Vanmansart Henri, marchand de beurre. 

Une atxiéma liste de.\ait éclor« depuis 

longtemps ; elle avait rencontre tant d'obs­
tacles que sas promoteurs l'avaient à pau 
près abandonnée. 

Elle vient de tenter une nouvelle et der­
nière chance. 

Cette liste d'intérêts communaux a es­
sayé de se former dans une réunion tenue 
mardi soir et à laquelle assistaient des 
adhérents de plusieurs partis politiques. 

L'exposé de la question a soulevé une 
telle tempête de protestations que les pro­
moteurs ont dû battre en retraite... 

HeuTerusement... car nous aurions eu 
une sixième liste... Un peu plus, chaque 
électeur eût possédé la sienne. 

A WA8QTJEHAL 
Les « Profiteurs » 

l'n tait incontestable et qui ne s'est mani-^ 
festé si clairement dam aucune période élec­
torale, c'est le mécontentement profond et 
nullement dissimulé que provoque chez beau­
coup de leurs chauds partisans d'hier la si­
tuation enviable habilement créée par cer­
tains dirigeante du parti. Ouvriers eux-mê­
mes Il y a peu de temps, ils se sont • em­
bourgeoisés » et ont eu soin, pour faire face 
à toute éventualité, de se ménager une bonne 
poire pour la sou", ne se souciant nullement 
1 l'inviter les camarades au partage des multi­
ple.- petits bénéfices. La Quinzaine n'en ayant 
soufflé mot, 11 est bon que nous mettions au 
Jour ce coté peu édifiant de l'œuvre socia­
liste, nous plaçant unsquemeiu sur le ter-
Tïiin des intérêts communaux, lésés par les 
fails que nous rappelons . 

La» premières années on s'en souvient, 
tout passait comme une lettre à la poste. On 
ipouvalt se faire voter un traitement pour des 
fonctions remplies jusque-la gratuitement, 
placer les siens aux emplois communaut 
avec des traiuanmits chaque Jour grossis­
sants, tenir ohaa soi devant le cwmptolr une 
succursale de m Mairie. retai*r son trottoir 
«ivec des pavés... specianx, tout cela n'offus­
quait que les plus claivoyants ou les plue 
sincères du Parti. 

Mais lorsqu'on s'est installé luxueusement 
et en « proprio > en un somptueux hôtel, de> 
venu subitement et comme par ordre le siège 
de la Musique municipale et de diverses so­
ciétés ; lorsqu'on a poussé le désintéresse-
mant Jusqu'à jiretenifre d*'pos.sérier la place 
dH services municipaux de lu Poste, et af­
firme-ton. de la Mairie elle-même, pour les 
Installer%& 30 minute» de l'agglomération et 
près dA chez soi ; lorsque, malgré son envia­
ble situation à l'entrée des cent maisons qui 
apporteront Mentdt l'appréciable appoint 
d o n s clientèle assiuve, on veut encore faire 
flèr.lio de tout bois, et aller jusqu'à convoiter 
comme récemment, les petHs profits qoe peut 
procurer une adjudication de haricots- habi­
lement menée, ah alors, l'indignation popu­
laire éclate et H traduit par des murmures 
siflirlfVatlf.s rontre nés prétendus astminMra-
leirrs qui ont été avant tout (tes proliteurs. 

A HEM 
PROFESSION DE FOI 

da l'Union Républicaine Libéral» 
et Progressiste 

Electeurs, 
Le Comité de l'L'nion Républicaine Libérale 

et Progrsasista, réprouvant l'œuvre accom­
plie par la majorité socialiste pendant son 
passage à la mairie d'Hem, a décidé de pré­
senter à vos suffrages une liste de protesta­
tion antlcollactivlste. « 

fous avez pu juger l'œuvre des collecti­
vistes : elle fui surtout une oeuvre d'oppres­
sion et de partialité.. Alors qu'ils réservaient a 
leurs amis les secours de la commune, ils re­
fusaient toute assistance à de pauvres ou­
vriers que la maladie ou tte lourdes charges 
de famille forçaient à avoir recours ù la bien­
faisance publique, et dont le seul crime était 
do ne-pas vouloir partager leurs théories ou 
renier leurs convictions. 

Leur œuvre fut aussi négative, et si l'on 
vent se rafcpeler leurs belles promesses faites 
en 1908, il est facile de se rendre compte 
qu'aucune n'a été exécutée. Ni la question de 
la gare, ni celle de l'éclairage, des habita 
tions ouvrières ou de la Caisse de chômage 
n'ont été solutionnée», et pour mieux dira 
elles n'ont même pas été abordées. 

Pour épargner 6 la commune d'Hem cette 
tyrannie collectiviste le Comité ds l'Union 
Républicaine vous présenta des candidats li­
béraux et progressistes .partisans convaincus 
des princir.es d'ordre, de liberté et d» justice 
indispensables à la bonne gestion de la com­
mune. Ceux-ci ne voulant (aire que les pro­
messes qu'Us jugent réalisables et compati­
bles avec les ressources communales, deman­
deront en particulier : 

1» La répartition des secours et subventions 
de la commune en toute Justice et impartia­
lité sans distinction d'opinions politiques ou 
religieuses : 

2* L'augmentation des secours aux familles 
nombreuses dont les charges sont encore ag­
gravées en ce» temps de cherté arénérale ; 

3° La révision du contrat avec la Compa­
gnie du gaz ; 

4* II» donneront leur appui aux proposi­
tions qui seraient faites par une Société par­
ticulière pour l'installation des eaux potables, 
installation si désirable dans les quartiers 
populeux pour l'amélioration de 1/hygiène 
générale ; 

6» 11» reprendront les études en vue de l'é­
tablissement d'une gare, jugeant celle-ci né­
cessaire pour assurer à la commune une plus 
grande prospérité et par cela même les res-
aources nécessaires au développement des 
œuvres d'assistance soéial» ; 

6* Ils encourageront la construction, par 
l'initiative privée, d'habitations ouvrières 
pour les familles nombreuses. 

Enfin il» discuteront les affaires communa­
les publiquement et non dans des séances 
secrètes qui échappent au contrôle des habi­
tants de la commune. 

Electeurs 
Au scrutin du 5 mal, la question n'est pas 

purement politique. Il s'agit surtout des inté­
rêts communaux, et, pour sauvegarder ceux-
ci contre l'entreprise collectiviste (tout en re­
grettant que ce lut n'ait pu être atteint ra­
tionnellement et équitablemerti par la Repré­
sentation proportionnelle de tous les Partis 
au Conseil municipal), nous sommes toujours 

firèts a apporter notre concoure à tous les 
lommes d ordre. 

Chers Concitoyens, 
si vous appréciez de même manière U si­

tuation communale, vous voterez, avec disci­
pline et sans ratures, pour la liste des candi-
dats d» l'Union Républicaine Libérale et Pro­
gressiste 

Vive Hem ! Vive la République ! 

A TOURCOING 
L'AFFAIRE FLAMENT 
Le uo-sici t» M PkHsaat. dont M. Dron 

nous voila pudiquement ln> mystères, doit 
être bien intéressant, al l'on en juge par la 
seule pièce qu'u consent» à nous en livre/ : 
la b l in de M. lu l'itfci du Nord a M. lu Pro-
cuitur. 

Cette lettre est tout simplement délicieuse. 
Pour en goûier le charme exqui*, il suffit 

de mettre, au regard du texte officiel de la 

tuli 
»mi 1 n. 

iravaiI est ai ,,,! -. limpide 
— 'Le texte bfltriel est connu, donnant 1» 

•en» évident d< U lettre du Pr«fet pouf qui 
sait lire : 

1» Je cous..ici.', dit 1 Préfet, que les faits 
reproché» sont <te nature très grave : et que 
seule une Instruction judiciaire 1 ourratt te» 
établir. 

î  Malgré cela « ne faisons pas uetie ins­
truction judiciaire « . luissons l'instruction 
entre le» ma m» des compère* de M. Flamant. 

S« El inclue, pour plus de siin-lc, ) | vous 
prie de rend»* de HaM one ordonnance de 
non-lieu, afin de ne pas matin .M. Dron 
dan» l'embarra». 

En effet, vott» ne devez surtout pas pren­
dre au aèrteux ma lettre officielle du 30 mai 
1910, non pin» que celle S> M. Dron du ii9 
mai ei ma plainte du M) juin. M. Dnin dési­
rait seulement sauver la face eu se donnant 
l'air d'avoir fait quelque chose. Mais, tout de 
même, faite» tomes réserves pour l'avenir, 
car on ne sait jamais ce qui peut se passer 
et voici le fin mot de. l'affaire : 

De deux choses l'une ; ou bien les élec 
leurs de M. Orou s'apoic»vroi4 de» ijTéjjrula-

rités ou bien, comme c'est plus probable, ils 
ne verront rien. 

S'ils ne volent rien, tout va bien : M. Pla-
ment reste chevalier de la Légion d'nonneur, 
conseiller Jusqu'aux élections : peut-être mê­
me le fait-on renommer conseiller. 

Si, au contraire, les électeurs découvrent le 
pot-anx-roses, M. Dron peut répondre : J'ai 
fait mon devoir en temps utile et me suie 
désolidarisé do M. Flamant. Et les Tour-
quennols seront encore assez poires pour 
couper dedans. Surtout si l'on fait des réser­
ves pour l'avenir. 

Si, après celle-14, les Tourquennois votent 
encore pour M. Dron. il n'y aura plus rien a 
y comprendre. 

Le Comité Républicain Proportionnattstê. 

ENCORE UN TRUC 
DE LA 8 0 L I O A R I T ! OUVRIÈRE 

S'adressant aux électeurs de Towcoini?, 
la Solidarité droniste dit : 

« Le parti républicain (lisez le parti dro­
niste) est propre 'et ne craint pas la lu­
mière ; il ne couvre pas les fautes indivi­
duelles et, quand une besogne de salubrité 
s'impose, jl sait la faire lui-même ». 

C'est faux. 
Le chef de la Solidarité s'est contenté, 

au sujet de M. Flament, d'envoyer au Pré­
fet une plainte provisoire, dans le seul but 
de se couvrir. 

Si les adversaires politiques étaient in­
formés, il était entendu avec le Préfet 
qu'on donnerait l'ordre de poursuivre ; 

Si le mystère droniste restait impénétm 
ble, on recourrait tout simplement au non-
heu. 

C'est une comédie. 
M. Dron adresse une plainte au Pré/et 

le 22 mai 1910 et. pendant Quatorze mots, 
le Préfet du Nord et M. le Maire d» Tour­
coing examinent, dans des conversations 
particulières, s'il faut, oui ou nan, pour­
suivre M. Flament. 

Quant au Procureur de la République, 
son avis ne compte pas. Il n'a qu'à s'incli­
ner devant les politiciens qui lui ordon­
nent de conclure par « un non-lieu sous 
reserves ». 

ExpUquer-vous, monsieur Dron, expli­
quez-vous ! 

U s candidats ré#uMI«ln« 
proaortlonnallste». 

A BALLJJIK 
Voici l'appel que les candidats réprjfcli» 

catns font aux électeur» d'Halluin : 

Chers Electeurs, 
C'est avec la plus grande connanoa que 

nous venons ds nouveau solliciter vos suf-
îrages. Pour la plupart, nous faisons partie 
du Conseil municipal depuis de longues an­
née», ^ t , pendant tout ce temps, nous n'a­
vons eu qu'un seul but : être utiles \ nos con­
citoyens et gérer les intérêts colaûnunaux 
avec. prudence, pour le plus grand bien de 
tous et spécialement des déshérites de la for-

Les autres, c'ent-a-dire ceux dont les nom» 
figurent pour la première fois sur notre liste 
vous sont également bien connus; ils repré­
sentent des înttrete divers et sont pris dans 
toutes les classes de la société. C'était ce 
qu'il y avait de plus naturel et de plus néces­
saire tout à la fois, et nous savons que la 
masse du public nous a chaudement approu-

Quant a notre programme, nous n'avons 
gifère besoin de vous l'exposer Ici, puisque 
vous nous avez vus à l'œuvre : des actes va­
lent mille fois mieux que des paroles et, Jue-
q u i ce jour, vous n'avez cessé d'approuver 
notre conduite par une fidélité qui ne s'est 
Jamais démentie. N'est-ce pas la la preuve 
la meilleure que nous avons toujours répon­
du à ce que vous a/tendiez de nous T... Et 
où est donc la ville industrielle qui ait, de­
puis de si longues années, donné le spectacle 
d'une entente parfaite et ininterrompue entre 
la population et sa munécltialité T 

A l'avenir, comnTe dans le passé, nous noua 
efforcerons de Justifier votre confiance. 

Pour cela, nous continuerons d'abord de 
bien gérer les finances de la ville en em­
ployant à propos, le« ressources dont nous 
disposerons. 

Loin de surcharger les contribuables par 
nés impôts nouveaux, nous voulons, au con­
traire, en évitant tout gaspillage et toutes 
création» inutiles ou imprudente*, réserver, 
pour des œuvres qui le méritent, le» deniers 
I»ublics qui sont le Iruit des sacrifices d»Mous. 

Mais pour arriver à cet heureux résultat, 
ce n'eat pas assez de vouloir, il faut encore 
savoir. N'a-Von pas vu dernièrement la ville 
d'Elbeuf courir à la faillite par suite de 
l'administration inconsidérée d'un maire so­
cialiste T C'était cependant un savant celui-
là ! Oui, mai» il lui manquait précisément 
cette science pratique, que rien ne remplace 
et qui est indispensable au gouvernement 
d'une commune. 
\I1 est vr»i que, depuis oe temps, ce malheu­

reux s'est fait sauter la cervelle, de désespoir, 
mais la caisse municipale n'en reste pas 
moins ruinée. 

Si donc des hommes de grande valeur in-
teHeotueUe peuvent être incapables de gérer 
prudemment les intérêts d'une ville, que dire 
de gens qui ne savent sbsokwnent rien, qui 
n'ont aucune expérience des affaires et qui, 
des lors, marchant an aveugles, doivent né­
cessairement conduire leur ville a la faillite 
et aux pire» animes î 

Que les électeurs sotywnt donc aux leçons 
du passé '. Les douloureuses expériences que 
Lille, Roubaix. Croix, Houiplines. ont fait du 
Socialisme coUeetivlste sont des précédents 
qai doivent les détourner de tous ces politi­
ciens intrigants qui promettraient la lune 
deux fols par jour, s'ils parvenaient, à ce 
prix, à satisfaire leur ambition personnelle. 

l'our te qui concerne les travaux, les élec- I 
teurs savent que nous en avons réalisé d> 1 
très importants et dont nous avons le droit 
d'être fiers. 

Nous en exécuterons d'autres au fur et è ; 
mesure que le* besoins le réclameront car > 
nous ne voulons ejoini vous éblouir par Un 
exposé de projet» gigantesques, ni faire des 
promesses qui ne content rien au moment où 
on le» fait, mais qui ruinent quand on veut 
les réaliser. 

Comme toujours nous accorderons les plus 
larges subsides pour venir en uide à toutes 
les misères, encourager toutes les bonnes 
volontés. (Hospice, A«slstance aux vieillards, 
uur eau 3e bienfaisance, Assistance médicale, 
Ooutte de lait. Primes aux naissances, So­
ciété de secours mutuels, Caisse de chômage, 
etc., ate.). 

Mais ce que nous voulons avant tout, c'est 
que l'ordre public soit sauvegardé. Et il •am­
ble bien qu« ce soit là, aujourd'hui, le pre­
mier et le plus urgent des besoins. 

Que se passe-t-il, en effet 7 
N'avon»- nous pas vu, ces jours derniers, 

des garçons dts banque assassiné»; dans leur 
tournée de recettes ou tués à coups de revol­
ver à leur guichet ? 

N'avons -nous p u vu des conducteurs d'au-
tomobîîes, de simples agents de police et des 
sous-chefs de la Sûreté, gens Inoffensifs, pjjns 
du peuple et pères de famille, victimes de 
> rsjjâea sans nom " 

A vrai dire ut sommes en plein dans la 
snuvuwrfe. : <-', M le triomphe des apaches 
,-ur le?, brave» i/.-nh. 

Pourquoi cela .' Si c» n'est parce qu» des 
doctrine» d« naine ci d implfté ont détraqué 
tous les . erveaux. allumé toutes les convoin-
ses et Justifié tomes les audaces. 

Mai» \i,i.i que la coupe déborde. Le peuple 
français qui veuL avant lout, être un peuple 
libre, pacifique et tranquille, le vrai peuple 
français prétend vivre H *a .ju>e. nu ri s avoir 
il ara Indre partout la» bandits itrme» de ma­
traques et de brownintrs 

Déjà on sent paaaer uur tout le pays com­
me un souffle de liberté, d'honneur al tte i,a-
irlotlscne qui mil tressaillir les cœurs et r(-
veille les |,iiis endormis. 

Pour nous. cV-i avec bonheur que nous 
saluons cette nuniro.de jours meilleur» Vous 
v contribuerons pour notre part en assurant 
dans la me'-ore du possible, an s*ln de notre 
chèro ville d'Halluin. • la liberté pour tout et 
pour tous, excepté pour le mal et pour le« 
malfaiteurs. » 

Debout donc, chers Electeurs, et avec e n 
semble, le dfmam lu» f. mai I 

Point d'abstentions, ni de ratures ' Snvp* 
tous là orrûr la dxfeuae 4e vos intérêt», pou» 

l'hoaueur de notre cité et pour la sauvegarde 
de toutes nos libertés 1 

.Vive Halluin ! Vivo la République ! N ive 
la France I . _„_ 

Les Candidats Républicains. 

A RONCQ 
Les candidats républicains font aux 

électeurs de Ronoq 1 appel suivant : 
SUPREME APPEL A LA OI80IPLIHE 

Electeurs de Roncq. votez avec discipline, 
sans aucune rature, pour la liste entière des 
2a candidats républicains. 

Ne perdez pas de vue que ctoacun de nos 
coVSidaie doit, pour être élu au P'*™1»»'10."/ 
S^cTutin , olketnir la moitié des suffr»«es, 
c-eavadlre, 660 voix environ. 

Roiiwuots, portons à l'urne la liste intacte 
,i« nos 23 candidats. -
*Dans nitlâret supérieur de H o n ^ T 0 ^ 8 

pour les principes et non pour les 1 ^ " ° " ° ^ 
Que pas un de nos amis n'ait 1 imprudence 

ue violer la consigne I _ . i . / i , „ i i i . 
Rayer un nom, c'e*t donner maladroite­

ment une voix à la liste adverse. 
Tous au drapeau, dan» lardon la plu» 

ooraplcte ! Pour Roncq et pour la Républi­
que ! 

A BONDUEB 
Liste de» Conseillera municipaux 

M J -B Lebrun, conseiller sortant, se voit 
forcé pour des raisons de santé, de ne pas 
.lenuuidér le renouvellement de son mandat. 
Il remercie les électeurs de Bondues rie la 
confiance qu'ils lui ont témoiRnée pendant 
vinat ans et il les prie de bien vouloir accor­
der leurs suffrages à ses camarades de la 
liste de M. d'Hespel. 

-*wt>vw-
Quei que soit l'achat qu» «ou» oye i a 

faire, eoneultez notre dernière page, »»u» 
y trouverez PadraaM »Tu»»» ha»»"» matoan, 
où v«u» aurai aaiti d'»x»allente» condi­
tions e» «u* «ou» n w a t u x . « » 

La Chambre da CeiMaera» se réunira dans 
la salle des Venies publiques, 2, rue du Châ­
teau, vendredi S mal, & 10 heures du matin. 

Ordre du Jour : Conférence de M. Duney-
rat, cowBil général, attaché commercial de 
France, en Russie, sur « Lee moyens à em­
ployer pour clévolbpper le compierce fran­
çais en Russie >. 

a Mater amakllt» », joli volume ; « Ma**1" 
admirabilis », statuattea de l a S a * g £ 
Vierge, en trois grandeur. — LECTURE 
POPULAIRE, 36, Grando-Rua 

Voici la talawi de» aitwrsM : les meilleu­
res se trouvent à la Potaoonnarl» Modèle, 
«6, rue du Vieil-Abreuvoir, R o u b a i x . ^ 

0268-3 
Réunion» électorale». - D«B réunion» au­

ront lieu : Jeudi soir, à l'estaminet Mef-
plomb, rue de la Vigne. Orateurs : MM. 
jviuue, Cliattelyen et Rousseau. 

— Vendredi place Fosseaux-Cnenes, chez 
Mme veuve Knoff, sous la présidence de M. 
Btouard Dubois. MM. Motte, Chatteleyn, 
Noyelle y développeront le programme des 
candidats républicaine. 

Consommateur», éoanom»» de oollègea, 
pensionnats, communauté», restaurateurs, 
ihoteliers, vous avez intérêt a faire analy­
ser vos vins, bières, beurres, laits et toutes 
denrées alimentaires au Laboratoire Pru­
d'homme, 169, rue de Lannoy, à Roubaix, 
pour vous rendre compte de la qualité de 
ce que vous consommez ou donnez à con­
sommer. 

Mort identifié. — Nous avons annoncé 
qu'un individu avait été conduit mardi soir 
H l'hôpital par le garde DenovaUe et y était 
décédé quelquies instaju* après. 

C'est un sieur Henri Moramt. 54 ans, cocher, 
rue du TilleuL 164 à Tourcoing. Il a été re­
connu pafj,sa femme. Â , . , _ 

Henry Slorant donnait depuis quelque 
temps des signe» non équivoque» d'aliéna­
tion mentale. Dimanche soir, trompant la 
eurveulance des sien», U avait quitté son 
domicile et avait erré à l'aventure. On 1 a-
vait aperçu à Wattrelos lundi, et mardi le 
gardeNoyelle le trouvait près du Stand de 
tir. 

Pas une nouveauté en gilet fantaisie n e 
paraît à Paria, à Londres ou même à 
Bruxelles, sans être immédiatement expo­
sée aux 1M.M0 Oravate», «5, Grande-Rue, 
ù Roubaix. 

Doigts écrasé».— Une bacleuse de la fila­
ture Dazin-M.otte, Louise Pottdée, 16 ans, 
demeurant à Loiugue, a eai la main droite 
comprimée entre un pignon et une roue en 
voulant enlever une mèche de coton. 

Elle s'est fait des plaie» oontuses multi­
ples à rindex, au majeur et à l'annulaire 
droits, qui nécessiteront un repos de six 
semaines. 

ARTICLES pr ENFANTS. Llnjerl». Prix 
extr. A la Vlllf d» Rouhalx, tt bi), r. Lanney, 

OSM-S 

ÉTAT-CIVIL DE ROUBAIX 
N»t»MN»uua»BM I» • a p t g e a i TfeoaaaaaUo 

Supérieur à toua B, m a du Pries. LILL1 
•w 

du l*t mai 
Naissances. — Marte Lefebvre. rue de Lille, 

154. — Gustave DeUorge, rue Môntgolnar, 106. 
— Albert Farvaoque, avenue Jullen-Lagache. 
— \ndjré Vandercruyssen, rue Pierre-de-Rou-
baix cour Belmère, 10. — Georges DutHly. 
boulevard de Cambrai, 60. 

Décès. — Alphonse Duyck, 37 ans, employé, 
rue Latine, 28. — Henry Morant, 54 an», co­
cher, avenue Julieu-Lagaclie. — Eugénie 
Biennais 48 ans, blanchisseuse, id. — Ga-
brielle Sandras, 22 ans, enflleuse, id. — Eu­
génie Meurisse, 1 an, rue Watt, cour Six, 14. 

aaeejaaoj • 

CROIX 
Un cycliste renversé par le direct. — 

Mercredi à midi, un pelgneur, François 
Otton, 49 ans, cabaretier « An Canon-
d'Or », place de Wiasquertal, allait traver­
ser la grande route. Le direct de Lille A 
Roubaix arrivait. 11 traversa la place de 
Croix et prit en échurpe le cycliete. 

A la pharmacie Samsoèn, le blessé reçut 
les soins du, docteur Demoulin qui cons­
tata la fracture de deux côtes et des con­
tusions au bras droit. 

LEERS 
AooMents d» travail. — A l'usine de MM. 

^gtyard et neveux, Cyrille Plateau. 17 ans, 
uaserand. djenteuranl à ICstaImbourg, en al 
lain derrière «ui métier, a glissé et s'eei fou­
lé le pied gauche. 10 Jour» il,- repos. Docteur 
Leuridant 

— A la même us:n*-. Eugène Hespel, \:, ans, 
hahitant 51, 1 IUL' Thiers» u Wattrelos, en le­
vant la bascule île tension de la chaîne, a 
oilssé *•' s'est fiiit une entorse au poignet 
droit. H jours. Docteur Lestât 
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HEM 
Suit» mortelle d accident — Jean-Louis 

Delattre, victime de l'accident survenu 
lundi au Petit-Lannoy, a succombé avant 
<m'on aùt pu lui faire l'amputation du 
bras. H avait reçu les secoure de La reli­
gion en pleine connaissance. 

Ses funérailles auront lieu aujourd'hui, 
à. 8 b. 1,2, à l'église Saint-Corneille. 

TOURCOING 
« Coin de Terre et Foyer Tourquennois ». 

— Le bulletin des Œuvres Familiales publie, 
dans son numéro do mai les articles sui­
vante : Le» Retraites ouvrières, la Rédaction; 
Les acliats en commun de l'aimée 1911, A. 
Liesohaïups ^ La médecine de la famille, doc­
teur Demade ; La pharmacie de la famille, 
docteur Kneip ; Feuilleton du Coin de Terre : 
Par l'Amour, V. le Glaneur ; Le coin des nvi-
najrènes ; Chronique horticole, J. Declercq ; 
Chronique de l'œuvre, réunions trimestrielles. 

Concerts d'été. — L'ordre des exécutions 
en 1912 est ainsi établi : 

Dimanche 12 mai, Grande-Place, à 11 b. 
et demie, Musique municipale ; jeudi 10, 
Grande-Place à 11 h. 1/2, Fanfare du 
Point^Central ; dimanche 19, place Thiers, 
Trompettes <> La Revanche » ; jeudi 23, 
Grande-Place, id., Union Fraternelle ; di­
manche 2G, rue de Gand, Harmonie du 
Blanc-Seau ; jeudi 30, Grande-Place, Har­
monie de la CroixJiouge ; dimanche 2 
juin, place Thiers, Fanfare «Les Intimes.,, 
jeudi 6, Grande-Place, id., Avenir Lyri­
que ; dimanche 9, place Thiera, Trom­
pettes « La Revanche. » ; jeudi 13, Grande-
Place, id.,, Les Trouvères ; dimanche 10, 
•rue de Gand, M'Jsique municipale, Crick-
Sioks ; jeudi 20, Grande-Place, Harmonie 
de la Croix-Rouge, Echo de la Frontière ; 
dimanche 23, rue de Gand, Fanfare du 
Point-Central ; jeudi 27, Grande-Place.W., 
Orphéon Tourquennois ; dimanche 30, 
place Thiers, Trompettes Réunis ; jeudi 
4 juillet, Grande-Place, id., Orphéon des 
Travailleurs ; dimanche 7, rue de Gand, 
Harmonie du Blanc-Seau ; jeudi 11, 
Grande-Place, Harmonie «La Fraternelle»; 
Jeudi 18. place Thiers, id.; dlmanahe 21, 
rue de Gand, Musique municipale, Crick-
Sicka 

Dimanche 11 août, rue de Gand, Musi­
que municipale. Orphéon Tourquennois ; 
jeudi 15, Gaande-Place, Harmonie de la 
Croix-Rouge, Union Fraternelle ; diman­
che 18, place Thiers, id.; jeudi 22,Grande-
Plaoe, Fanfare du Point-Central, Echo 
de la Frontière ; dimanche 25, place 
Thiers, Trompettes-Réunis ; jeudi 29, 
Grande-Place, id.; dimanche 1er septem­
bre, rue de Gand, Harmonie « La Frater­
nelle », Orphéon des Travailleurs ; jeudi 
5, Grande-Place, id., Avenir Lyrique ; di­
manche 8, place Thiers, Fanfare « Les 
Intimes » ; jeudi 12, Grande-Place, id., 
Les Trouvères ; dimanche 15, Grande-
Place, à 11 heures 1/2, Musique munici­
pale. 

La» programmes des concerts devront 
être déposés à la Mairie, bureau des 
Ecoles au moin9 dix jours d'avance. 

Ceux des exécutions du dimanche et des 

jours fériés seront au moins de 6 mot* 
ceaux ; ceux du jeudi, ou plutôt ceux d» 
la Grande-Place, comprendront quatre 
morceaux pour la musique instrumentait 
et deux choeurs pour la société chorale 1 
ils seront également de 6 morceaux quanl 
il n'y aura pas de société chorale au proî 
gramme. 

En oas d'empêchement, la société désk 
gnée pour l'exécution est tenue de se fairV 
remplacer et de prévenir au moine àif 
jours d'avance . 

HORLOCERIE-BIJOUTCftlE Réparation» 
V« KOMMFAS-VANZaWnm ! 13. Ode Ploot 

0276 
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Nécrologie - M. Marie Dudot, ancien MOM 
rrassaire spécial, vient de mourir à l'azc de 

»?n s ' *i l a s u M e o u n e ais* d'asttime 
M. Dudot avait exercé ses fonctions pea 

dant de longues années dans notre ville 
Grava. — Nous avons annoncé que des ha, 

cleurs de la filature de MM. DuvilierMot* 
m^tf,"1 r n i s e n . W™ réclamant une au?-
m m ^ V » 0 ? ^ ,f*,!,in*' V i n** "««r ieurs OIK 
quitté le travail pour s* solidariseT avec leur' 
camarades Ce départ cause le chômage de M 
flleurs et de 18 ratiacheurs. 

Une collision s'est produite mercredi après. 
m*d.. vers 1 h. 1/2 à l'anwie des rues du Col 
lecteur et <ta Guisnes entre un tramwav et 
une voiture de la boulaniserie coopérative U 
• lourquennolKe », rue de Menin 

l a voiture eut son essieu bri.v> et ciUbuti 
sur la chanaaée. 11 n'y eut point d'accident. 

Domestique Indélicat. — Le 23 avril, Mm» 
Lecomte. entrepreneur de iiaia«^, quai ÙV, 
Canotiers, chargeait son domestique, Richan 
l>ebaero. 24 ans, né à Estaires-iez-Counrai. 
de conduire un bateau de Orlmonpont a iy>n-
Sainghin, pour le compte de M. Jacobs, ar­
mateur à Anvers. 

Richard Debaere toucha le prix de la trao^ 
tton soit 85 francs puis disparut. M. (iulcliaru, 
commissaire, a ouvert une enquête 

-(o)-

ÉTAT-CIVIL DE TOURCOING 
du Ie' mai 

Naissances. — Andrca Farvacque rue de» 
Plats, cour St-Loui«, 25. — Marie Farvacqne, 
idem. — Simonne Descamps, m e du Uiun-
Rain, cour frucuulombter. — Jean Bulte«.-1, r. 
du Prince, 41 

Mariage. — Edouard Callogne, menuisier, et 
AttreJJe Fournier, •coHiurrere.- * 

Décès. — Clémence Fontaine, 7£ ans, s. p.; 
rue d'Havre. 3. — Flore Ijapaille, M ans. s p.-
m e Jean-Bart. 2î. — Jeanne N«nTteau. M ma, 
marchande de chiffons, rue Nationale, 122.^ 
Joséph'ne Moene, 49 ans, s. p., rue Natio 
nale, 122. 

Vous livrez-vous a un sport quelconque T 
munissez-vous de quelques flacons de Pétrole 
Hahn pour fortifier vos cheveux et consolide* 
votre coiffure. 40287 

Dépêches de la Nuit 
H»e> 1r JVtâ^ti 

LA 80IRKE A PARIS 
La soirée a été relativement calme sur 

les grands boulevards. A dix heures et de­
mie une partie du service d'ordre a été 
levée. 

A peu près à la même) heure, place de la 
République, une certaine animation s'est 
manifestée ; des barrages plus sévères sont 
établis par la police. La police empêche 
quelques tentatives de rassemblement. 

Une colonne assez nombreuse vint ce­
pendant se masser boulevard St-Martin. 
La police intervint ; ce fnt une courte ba­
garre. 

Rue de Rondy, au passage d'un peloton 
de cuirassiers, plusieurs consommateurs 
d'un café crièrent : « Vive Gantier ! •> R» 
furent aussitôt arrêtés, puis relâchés. 

En résumé, la journée à Paris se termine 
sans Incident notable, avec un nombre mi­
nime d'arrestations, dont quelques-unes 
seulement seront maintenues. 

34 ARRESTATIONS A PARIS 
Au cours de la journée, 34 arrestations 

ont été opérées : 22 pour refus d» circuler, 
7 pour outrage» à agents et 5 pour entra­
vée à la liberté du travail. 

On a déjà relâché les 22 premiers délin­
quants ; on relâchera vraisemblablement 
les 7 de la seconde catégorie, pour ne pour­
suivre que les 5 derniers. 

A TOULON 
Plusieurs matelots se mêlèrent au cor­

tège socialiste et la gendarmerie maritime 
voulut les faire rentrer à l'arsenal. 

La foule prit fait et cause pour lee ma­
rins ; quelques bousculades se produisi­
rent. 

Le '•"Im" fut bientôt rétabli, et les ma­
rins, appréhendés, furent conduit» au 
port. 

A SAINT «TIENNE 
Avant le début de la réunion de la 

Bourse du Travail, un commissaire de po­
lie» a été bousculé. 

M. Micbaloup, délégué de la C. G. T., 
qui protestait contre l'arrestation de quel­
ques manifestants, a été arrêté, puis relâ­
ché. 

A la sortie de courtes bagarres ont écla­
té et la cavalerie a déblayé les abords. 
Trois arrestations ont été opérées. 

Le Ministre de la Guerre 
" DANS L'EST 

Tous soi lecleu* sens caillent : Rien a» men­
teur «u* U Chocolat P«t«»j»ouMlauM. C'eat irai t 

W M » . :-www-

La Bande Tragique 
Paris. — Le juge d instruction a enten­

du mercredi Jourdan, qui a hébergé Cal-
lemin. Jourdan a reconnu avoir acheté 
un browning et une bicyclette pour Cal-
lemin, mais il a certifié qu'il ne s était ja­
mais préoccupé de savoir quel usage 
Callemin ferait de ses achats. 

Le juge a ensuite interrogé Clément 
H ttteaux qui a nié avoir acheté la valise 
appartenant à Callemin. Le- vendeur l a 
cependant formeUenient reconnu. 

_ _ _ _ _ w w w -

Admirateur de Bonnot 
_<_ _E»_t__c-xas 

A trois heures et domie Ue laprès-midi, 
rue Ainclot, un ouvrier cimentier, Henri 
Jean 19 ans, qui venait de menacer d'un 
revolver un ouvrier Itvreor, a été arrêté 
par la police. 

11 s'est alors écrié : -< Vive Bonnot ! II 
n'y en a pas assez comme lui pour des­
cendre la police ». Il est au dépôt. 
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GtUND RABAIS SLR BIJOUX 
x»_jcea-xu•nar.oarŒ• 

20>i Ru») F a i d h e r b a — LILLE 

EPILEPSIE Guérisoa certaine. N— tuim. 
iK MNiaBMIX, fWlUKI(fien). 

Psancy. — Le ministre -après avoir vf*. 
slté la garnison de Toul, a passé une re­
vue près de Lucey ; il a fait l'inspection 
die ce fort. 

Il est aj-rivé ù Nancy ù 5 b. 15. Ce ma< 
tin, à 8 heures, la garnison de cette ville 
fera une manœuf/re qui sera suivie d'une-
revue sur le plateau de Maxévllle. 

BOURSE DE BRUXELLES 
DU 1" MM 1912 

PONDS sVCTAT. MtOVlNCRS. VILLES 
Ouvert. Clôt. 

Rente ' %, 2» série St 15 f<6 35f 
Bruxelles 1908, i,M %. M - 91 M 
Bruxelles 1905, 2 _, lib 7ï 75 77 — ' 
Anvers 1887, 8,50 % 88 25 86 — 
Anvers 1903, % % » — : 
Gand, 2 % 7 0 - 70 25 
Liège 1860, 3 % 
Liège 1897, g %..„ 69 5t 
Liège 1906, % 74 7J 
Congo lote 1888 1 60 2* 

CHARBONNAGES 
Ahhloz et Bon F 590 -<. 
Ameroœur (mars 10) —, — 2148 — 
Anderlues (30 septeinb. 10)... — — ; 
Bernissart (1er avril 1910) ... 555 — 565 — 
Bois d'Avroy (4 avril 10) b*3 —. 
Bois Salnt^Ghislaln, act. pr. 100 — 107 50 
B.-E. Lambusan (2 nov. islo) 
Borinage Central (2 nov. 09) 495 — 510 — 
Charbon, belge (15 avril 09). 422 50 423 — 
Chevalière a Dour (8 mal 10) — — 
C° Furstemherg p.,1er mai 10 — -» 
C« Fur&temberg n. 1er mai 09 — — 
Concorde. (1er mai 10) 1700 — 
Couchant du Flenu. 1er av.09 — — 
CourceOes Nord (1« mai 10) 1955 — 1960 — 
Espérance B.-F. (t août 10) • 
Fontaine Lévéque (2 mai 10) 3525 — 35S5 -« 
Gouffre (14 avril 1910) 1775— 173» -S 
Grand Buisson (3 janv 1M1) c<EZ —, 
G. Machine a Doux (31 d. 08)3025 — 3027 — 
G. Mambourg (15 mars 09|... 2S0 — 285—, 
Ham-sur-Sambre (1" Juin 10) 575 — 574 — 
Hazard (t mal 1910) 760— 77*—T 
Horloz (3 octobre 190») : 
Hornu et Wasme* (3lmarsl0) 8900— 8950 — 
H. L'nies de Charl. (* n. 09) 659 -r 
Keasales (31 mer» 1910) 1305 ^ 
La Haye (31 octobre 1910) 670 -
I,a Louvière San (1 5avr. 09) 207 50 20S 50 
levant du Flenu(31 mars 10) 4025 — 
Marchiennes (2 avril 1908)... — — — — 
Mariémont [1« février 1910) 2800 — 
Noël San culpart (2 nov. 10) 3400 — SS95 — 
Nord d.Charleroi, 1er juin 10 3000 — 3010 — 
N. d. Rieu d. Cteur, 1er d. 08 J.080 — 1092 -^ 
Patience Beaui.(3 août 10) ... 626 — 
Poirier (1er avril 1910) —— 
Prod. du FJénu (1er mars 10) 4330 — 
Réunis de Cliarl.. 1er luin 10 
Sacré-Madame (2 mai 10)... 1560 — 1570 — 
Trieu-Kaisin (1er octobre 10) 1085 — W90 — 
UnLs Ouest-Mons (2 avr. 10) 1092 — 
Wilhom-Sophia ;ier nov. 10) 527 50-
Kaiping p. (novembre 1910) 47 -^ 47 ait 

METALLURQISS • ~ 
Angleur (3 décemb. 1910̂  1194 — 
Auiuetz-la Paix g dcc. 10)... 975— 977 50 
CockerU (7 nov. 1910) 1930— 1920 — 
Nlcoleïef privil 

— ordinaire (15 mai 09j... — — — — 
Ougrée (3 août 19101 1655— 1662 — 
Providence Russe (il oct. 10) 452 — 459—, 
Sarrebruck (31 oct. 1910) 9950 — 10000 — 
Sambrc-Moselle ». 130 nov.08) 745 — 746 — 
SambreMoselle o 277 50 279 50 
T ,1 Konstantln c. (10 t. 10.) ; v - _ 
j ,1 Konetautin j . - 2>50 — 

ZINC 
A-turienne (3 juin 1910) 5825—, 
Austro-Bfl.se (5 nov. 1910)... « 0 — 450—, 
Djebel» '1er juillet 1909) ! 
Neblda (1er nov. 1909) 
N»« Montagne pr. (janv. 11) 635 —i 
S"* Montagne or. — 425 — 435 - , 
Vieille Montagne (10 nov. 10) 965 — 

DIVERSES ET ETRANGERES 
AU. Dallbusch (15 avr. 10) ... 1070 — a 
Ail. Mine Stolberg (3 juin 10) 
AU Zinc d.Sik-sie (7 mai 10) 1515 — Maa _ 
Fr. MC-tropolitain (3 juill 07) — — 6 5 6 — 
Dniéprovlenne (15 janv. 11) 2347 — J ^ J _ , Koionia (17 juin 10) 625 _ t | i ', Métal Russ.-Belge (28 fêv.ll) 1725 - n ^ _ -Change. — Papier français (prix moveni.' 100 58 75 J " H 
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